
Lyon, 7 septembre 2013 
 

Résolution pour la création d’une Commission  
« Fédéralisme mondial – relations avec le WFM » au sein de l’UEF France 

 

Divers membres de l’UEF France, en particulier, Jean-Francis Billion, Didier Colmont, Valéry-Xavier 

Lentz, Jean-Luc Prevel… demandent à l’Assemblée générale de l’UEF France réunie à Paris le 14 

septembre, en relation avec le Rapport d’orientation présenté par Alain Réguillon, secrétaire fédéral, de 

confirmer la création au sein de l’UEF France d’une « Commission sur le fédéralisme mondial et les 

relations avec le WFM ».  

Cette résolution demande également la création en parallèle d’une Commission de l’UEF France sur le 

fédéralisme interne. 

Renvoi est fait au Comité directeur de cette décision pour en définir les modalités d’application. 

 

 

Pour information, courrier de M. Fernando Iglesias, Président du Conseil du WFM,  

relatif aux relations du WFM avec les organisations européistes et fédéralistes. 
 

Chers amis et responsables des organisations fédéralistes d’Europe. 

 

En tant que Président du Conseil du World Federalist Movement (WFM) élu à notre Congrès de Winnipeg (Ca.) 

en juillet 2012 je veux m’adresser à vous afin d’encourager vos associations à rejoindre le WFM et à développer 

votre participation pour celles d’entre elles qui en font d’ores et déjà partie. 

 

Comme une conséquence quasiment inévitable de l’histoire du XX° siècle, nos forces – qui sont réellement 

limitées vis-à-vis de notre objectif – sont toujours divisées entre ces deux grandes organisations (UEF et WFM) 

qui travaillent séparément. L’une d’entre-elles met l’accent sur les questions de l’Europe et l’Union européenne 

(UE), tandis que l’autre se concentre sur les affaires mondiales, les Nations unies et le Tribunal pénal 

international (International Criminal Court, ICC, en anglais). Au début d’un nouveau siècle, cette division est 

devenue absurde. De plus, l’émergence des BRICS (Brésil, Russie, Inde, Chine et Afrique du sud) et des régions 

de l’Est et du Sud du globe ont révélé que les structures mises en place au siècle précédent sont basées sur 

celles du Nord-Ouest et, en conséquence, incapables d’affronter les défis du XXI° siècle à venir. Coordonner, 

unifier et élargir notre mouvement doit devenir une urgence dans notre stratégie commune de base si nous ne 

voulons pas être les simples héritiers d’un passé glorieux mais les protagonistes actifs du futur. 

 

Les européistes, les fédéralistes européens et mondiaux ne sont qu’une partie de la famille constituée des 

premiers êtres humains qui réalisent la nécessité de dépasser le cadre national des politiques. Beaucoup 

d’autres individus arrivent aux mêmes conclusions que nous aux quatre coins du monde. Développer nos 

activités et des bureaux permanents en Afrique, Asie et Amérique latine afin d’appeler leurs considérables forces 

sociales est la clé pour mettre en forme un mouvement fédéraliste mondial réellement universel pour le nouveau 

siècle. Et, dans cette optique, l’expérience que les organisations européennes ont accumulée au cours des 

dernières décennies devient vitale pour l’intégration régionale de toutes les régions du monde.  

 

…/… 

 

 

 



…/… 

 

Beaucoup d’entre vous me connaissent personnellement pour être le Directeur de la Chaire Altiero Spinell (CUIA) 

de Buenos Aires, à cause de mes diverses participations aux Séminaires de Ventotene ou de mes fréquentes 

visites au Parlement européen ou à la Commission de l’UE. En tant que spinelliste convaincu, je comprends 

parfaitement les troubles et les défis auxquels fait face l’UE aujourd’hui. Toutefois, la crise a également rendu 

évident que si nous désirons conserver une UE pacifique, démocratique et durable de même que son solide Etat 

providence nous devons simultanément travailler pour que ces valeurs soient mises en œuvre au niveau global, 

tout autour du monde. Une Europe pacifique, démocratique et durable dans un monde en guerre, non 

démocratique et en surchauffe est tout autant un mirage que l’était le développement de nations pacifiques, 

démocratiques et durables durant l’écroulement de l’Europe au début du XX° siècle.  

 

Les Pères fondateurs de l’UE imaginaient l’unité européenne comme une étape vers l’unité mondiale. 

Aujourd’hui, après un siècle de changements extraordinaires en technologie et en économie, cette déclaration 

abstraite est devenue une partie significative de notre réalité. Les synergies, les échanges et la coopération 

doivent constituer la base de la stratégie de toute organisation rationnelle à l’époque de la connectivité et de 

l’interdépendance. Chaque jour nous rappelons les décideurs nationaux à cette évidence. N’est-il pas surprenant 

que nous ne l’appliquions pas à nos mouvements ? N’est-il pas étonnant que ceux qui sont en faveur de l’unité 

mondiale soient toujours aussi dispersés et désunis ? Construire une Europe unie signifie construire un monde 

uni et vice versa et nous n’apporterons une contribution conforme à ces objectifs qu’au travers de la collaboration 

et de l’intégration de nos forces.  

 

En tant que nouveau Président du Conseil du WFM j’ai pris l’engagement public de faire tout mon possible pour 

réintégrer le but de « l’intégration régionale de tous les continents » dans les politiques menées activement par 

les fédéralistes mondiaux ainsi que les résolutions de notre dernier Congrès à Winnipeg l’ont demandé. Mais, ce 

faisant, afin de mettre l’accent sur l’amélioration et le renforcement du TPI et sur la « responsabilité de protéger » 

ainsi que sur le développement de l’Assemblée parlementaire des Nations unies et la promotion de l’Intégration 

régionale sur tous les continents, le WFM a besoin de votre aide. 

 

L’ICC, la R2P, l’UNPA et la RI, sont des objectifs complémentaires et qui se renforcent mutuellement. Ce n’est 

pas seulement par hasard que tous ces objectifs ont été soutenus par l’institution la plus représentative de la 

structure de l’UE : le Parlement européen. Cependant, nous avons besoin de bureaux et de représentants 

travaillant sur l’ensemble de ces thèmes sur tous les continents. Nous devons relier entre elles ces quatre 

campagnes au niveau régional et mondial. Nous avons besoin de bâtir une réelle relation de partenariat entre 

nos organisations et de mettre en place un réseau permanent pour notre coopération. C’est pourquoi, je vous 

invite ainsi que vos mouvements, que ce soient des sections régionales ou nationales, à rejoindre le WFM et à 

participer activement à son action. 


